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LE député du 1er siège dudépartement de l'Ivindo,Irène Farelle Bal'Abon‐dhoume, a rencontré der‐nièrement lesressortissantes del'Ogooué‐Ivindo résidantà Libreville. Elle a saisicette opportunité pour re‐venir sur la portée symbo‐lique du lancement duprojet Gabonaise des réa‐lisations agricoles et desinitiatives des nationauxengagés (Graine), par lechef de l’État, dans leurprovince.

''C'est chez nous et nulle
part ailleurs que le prési-
dent  de la République a
choisi de lancer la Décen-
nie de la femme et le projet
Graine. C'est un signe, un
appel adressé à la femme
ogivine à prendre, en
mains, son destin et à re-
layer ce message'', a‐t‐ellelancé. A ses yeux,pour avoir eula primauté de ce mes‐sage, l'Ogivine se doit d'enêtre le porte‐étendard.''L'Ogivine doit s'appro-
prier la notion de la Dé-
cennie de la femme et le
projet Graine, tout en œu-
vrant au développement
de notre pays'', a clamél'oratrice. Elle a ensuite

entretenu l'assistance surla proposition de loi rela‐tive à l'instauration d'unquota obligatoire de
femmes aux fonctions po‐litiques étendue, selonelle, aux emplois supé‐rieurs de l’État.

'' C'est un énorme change‐ment que s'apprête àconnaître notre pays.Lorsque cette loi sera
votée, nous devons enêtre des actrices majeuresdans sa mise en applica‐tion'', a‐t‐elle préconisé.

Pour une Ogivine responsable 
Ogooué-Ivindo/Makokou 

L.R.A.
Libreville/Gabon

Le député du 1er siège de l'Ivindo, 
Irène Bal'Abondhoume, lors de son intervention.
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Les femmes posant autour de l'élue, 
au terme de la rencontre.
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Dernier né des associations
politiques dans le district de
Ndangui, le Corridor de
soutien à Ali Bongo On-
dimba (Cosabo) entend
être, sur le terrain, un vec-
teur de vulgarisation des
réalisations du numéro un
gabonais.'' SOUTENIR et promouvoir
l'action politique du chef de
l’État''. Tel est le credo duCorridor de soutien à AliBongo Ondimba (Cosabo),une association politiqueportée, dernièrement, surles fonts baptismaux àNdangui, dans le 2e siègedu département de Mu‐lundu, dans la province del'Ogooué‐Lolo, par Olivier

Ekozy Kondondoh, anciendéputé du Parti démocra‐tique gabonais (PDG). Pour atteindre ses objec‐tifs, cette structure entendêtre complémentaire auPDG en palliant ses insuf"i‐sances constatées dans les

cantons Lassio‐Sebe etOgooué‐Amont, a‐t‐il pré‐cisé. D'autant que dans cescontrées, le parti au pou‐voir brille par une certaineatonie. D'où, à l'entendre,les populations n'appré‐hendent véritablement pas

les réalisations du prési‐dent de la République. Al'orée du prochain scrutinprésidentiel, il faut vite réa‐gir.'' Nous nous devons de
rétablir la vérité, en ame-
nant certains de nos frères
et sœurs à appréhender

réellement les actes posés
par Ali Bongo Ondimba'', a‐t‐il clamé face à une nom‐breuse assistance, réuniedans une salle de classes del'école publique de Ndan‐gui, toute acquise à l'idéeque le chef de l’État doit

poursuivre l’œuvre de dé‐veloppement amorcée de‐puis son accession à lamagistrature suprême. A"inde rallier le plus grandnombre à sa cause, OlivierEkozy Kondondoh entendinitier diverses rencontresavec les populations du cru. C'est dans cette optiquequ'il a rencontré, le week‐end écoulé, dans les locauxde Gabon Indépendance,les "ils et "illes du district deNdangui résidant à Libre‐ville. Le verbe haut, il a fus‐tigé le mode defonctionnement actuel duPDG dans le départementde Mulundu. Entouré deses camarades, il s'est ditdéterminé et résolu à lutterpour la victoire d'Ali BongoOndimba en 2016 dans ledistrict de Ndangui et sesenvirons.

Promouvoir l'action politique du chef de l’État
Ogooué-Lolo/ Département de Mulundu/ Ndangui/ Vie des associations

A.N
Libreville/Gabon

Olivier Ekozy Kondondoh, initiateur du Cosabo, lors
de son intervention.
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Vue partielle de l'assistance.
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Les délestages semblent
n'être plus qu'un lointain et
mauvais souvenir pour les
populations, à la suite des
travaux initiés par la direc-
tion générale de la Société
d'énergie et d'eau du
Gabon.DEPUIS quelques jours, lasituation semble revenir àla normale à Mouila et sesenvirons, où les délestagesrécurrents semblent n'êtreplus qu'un lointain et mau‐vais souvenir pour les po‐pulations. A l'origine de cette embel‐lie : le remplacement desdeux groupes électrogènesendommagés à la suited'un incendie survenu,dernièrement, à la centralethermique de la ville. Cetincident, selon les respon‐sables locaux de la Sociétéd'énergie et d'eau duGabon (SEEG), avait occa‐sionné, dans la localité, un

dé"icit de 2 mégawattsdans la fourniture en élec‐tricité. Ce qui, on s'en sou‐vient, avait notammentpoussé  les populations àorganiser une marche deprotestation dans les ruesde Mouila.Le retour à la normale estconsécutif à la toute ré‐cente mise en fonction dequatre nouveaux groupesélectrogènes et, au termedes travaux de raccorde‐ment, les Molvinois sem‐blent apprécier, à leurjuste valeur, les progrèsaccomplis dans leur cité enmatière d'éclairage.Selon certains responsa‐bles locaux de la SEEG,cette situation devrait da‐vantage s'améliorer avecla remise en état desgroupes électrogènes en‐dommagés et les travauxde renforcement de laconnexion du réseau interconnecté (Ric) à partir dubarrage de Bongolo, quipermet d'alimenter lesprovinces de la Ngounié etla Nyanga.

Amélioration progressive de la situation 
Ngounié//Mouila/Fourniture en électricité 

Félicien NDONGO
Mouila/Gabon

Les agents  s'activant à raccorder les quatre 
nouveaux groupes électrogènes.
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L'un des deux groupes endommagés suite 
à un incendie.
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Vue partielle de la
centrale thermique de
Mouila.
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